
« QUAND ON PARLE DE PROFILAGE RACIAL, ON FAIT

RAPIDEMENT LE LIEN AVEC LA POLICE. IL Y A DE

DIFFÉRENTES FORMES AUSSI- IL Y A LES CITOYENS

QUI VONT VOIR DES JEUNES DANS UN QUARTIER PUIS

LES JEUNES SONT LÀ PUIS ÇA DÉRANGE. ÇA, C’EST

UNE FORME DE PROFILAGE. IL Y A L’AGENT DE

SÉCURITÉ QUI VA AUSSI LE FAIRE DANS UN MAGASIN,

QUI VA SURVEILLER PLUS UNE PERSONNE, ÇA, C’EST

DU PROFILAGE. » [1]
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S I T U A T I O N  A C T U E L L E

Le profilage existe et il est très répandu. Il cause du tort, et des efforts concertés

seront nécessaires pour le contrer. Le contenu de cette section se veut un aperçu

et non un portrait exhaustif de la situation du profilage au Canada.

- Will Prosper
Ancien agent de la GRC,
militant communautaire,

organisateur de Hoodstock
et documentariste
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1980-1990

Une série de coups de feu tirés par des policiers contre
des hommes noirs a mené à des allégations de racisme au
sein du service de police de Toronto. [1]

1995

Un manifestant pacifique des Premières Nations abattu
par la police de l'Ontario dans le parc provincial
Ipperwash. [3]

1990

Décès d'un adolescent cri à Saskatoon suite à une opération
policière qui conduisait et laissait des personnes des
Premières Nations jugées importunes à la périphérie de la 
 ville dans des conditions météorologiques extrêmes. [2]

2005

La police de Kingston a publié la toute première étude
sur le profilage racial au Canada montrant que les Noirs
étaient 3,7 fois plus susceptibles d'être arrêtés par la
police. [4]

2008

Une enquête du journal Toronto Star sur la race, le crime
et la police a révélé que les Noirs torontois étaient trois
fois plus susceptibles d'être arrêtés et documentés par la 
police que les blancs. [5]

2012

Le Tribunal des droits de la personne du Québec a rendu
un jugement contre un agent du SPVM pour profilage
racial. [6]2017

L’Ontario limite le pouvoir de la police quant à la
demande de papiers. Dans certains cas, le règlement
interdit à la police de collecter des informations
d’identification « arbitrairement » ou sur la base de la
race d’une personne dans les quartiers à haut taux de
criminalité. [7]

La CODP lance une enquête sur le profilage et la
discrimination raciale des Noirs par le service de police
de Toronto (TPS). Le TPS a accepté les recommandations
formulées par la CODP. [8]

2018

Le SPVM dévoile une nouvelle stratégie pour éliminer le
profilage racial et social en réponse à un recours collectif
contre la police. [9] 2019

La Nouvelle-Écosse diminue les contrôles de demandes
de papiers dans la rue après qu’il a été signalé qu’à
Halifax, « les Noirs étaient soumis à ces contrôles à un
taux six fois plus élevé que les blancs ». [10]

Une consultation sur le racisme et la discrimination
systémiques a débuté le 15 mai à Montréal. [11]

 Sources: [1] Enquête sur Ipperwash   [2] CBC  [3] Edwards (2011) [4] CBC [5] The Star [6]  Tribunal
des droits de la personne du Québec  [7] CBC  [8] OHRC [9] CBC  [10] NSHRC [11] Montreal Gazette

https://www.attorneygeneral.jus.gov.on.ca/inquiries/ipperwash/policy_part/projects/pdf/AfricanCanadianClinicIpperwashProject_SIUStudybyScotWortley.pdf
https://www.cbc.ca/news/canada/saskatoon-police-chief-says-drop-offs-happened-more-than-once-1.380299
https://www.cbc.ca/news/canada/police-stop-more-blacks-ont-study-finds-1.565724
https://www.thestar.com/opinion/2010/02/11/racial_profiling_still_has_no_place_here.html
https://www.canlii.org/en/qc/qctdp/doc/2012/2012qctdp5/2012qctdp5.html
https://www.cbc.ca/news/canada/toronto/carding-ontario-police-government-ban-1.3918134
http://www.ohrc.on.ca/en/under-suspicion-research-and-consultation-report-racial-profiling-ontario
https://www.cbc.ca/news/canada/montreal/spvm-creates-new-training-1.4691099
https://humanrights.novascotia.ca/sites/default/files/editor-uploads/halifax_street_checks_report_march_2019_0.pdf
https://montrealgazette.com/news/local-news/montreal-consultations-on-systemic-racism-to-begin-may-15
https://www.attorneygeneral.jus.gov.on.ca/inquiries/ipperwash/policy_part/projects/pdf/AfricanCanadianClinicIpperwashProject_SIUStudybyScotWortley.pdf
https://www.attorneygeneral.jus.gov.on.ca/inquiries/ipperwash/policy_part/projects/pdf/AfricanCanadianClinicIpperwashProject_SIUStudybyScotWortley.pdf
https://www.cbc.ca/news/canada/saskatoon-police-chief-says-drop-offs-happened-more-than-once-1.380299
https://peteredwardsauthor.com/books/one-dead-indian/
https://www.cbc.ca/news/canada/police-stop-more-blacks-ont-study-finds-1.565724
https://www.thestar.com/opinion/2010/02/11/racial_profiling_still_has_no_place_here.html
https://www.canlii.org/en/qc/qctdp/doc/2012/2012qctdp5/2012qctdp5.html
https://www.cbc.ca/news/canada/toronto/carding-ontario-police-government-ban-1.3918134
http://www.ohrc.on.ca/en/under-suspicion-research-and-consultation-report-racial-profiling-ontario
https://www.cbc.ca/news/canada/montreal/spvm-creates-new-training-1.4691099
https://humanrights.novascotia.ca/sites/default/files/editor-uploads/halifax_street_checks_report_march_2019_0.pdf
https://montrealgazette.com/news/local-news/montreal-consultations-on-systemic-racism-to-begin-may-15


En septembre 2018, la police de Vancouver
a accepté 6 recommandations :
l’officialisation des normes de contrôles
de routine dans les politiques policières,
l’amélioration de la documentation, la
publication annuelle des données, une
hausse des formations, l’ajout d’un agent
de liaison protocolaire autochtone et la
progression des relations
communautaires. [2]

En juin 2018, la British Columbia Civil Liberties Association et l’Union of British
Columbia Indian Chiefs ont présenté les données policières sur les contrôles effectués
par la police de Vancouver entre 2008 et 2017. Selon ces deux organisations, les
statistiques prouvent que la discrimination et le profilage racial systémiques sont
pratiqués par la police. Ils ont demandé au commissaire aux plaintes de la police
provinciale de mener une enquête. [1]
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LES MEMBRES DES PREMIÈRES
NATIONS FAISAIENT L’OBJET DE
15 % DES CONTRÔLES MÊME S’ILS
NE REPRÉSENTENT QUE 2 % DE LA
POPULATION. [4]

15%

LES NOIRS FAISAIENT L’OBJET DE
5 % DES CONTRÔLES ALORS QU’ILS
REPRÉSENTENT MOINS DE 1 % DE LA
POPULATION. [4]

5%

« LES STATISTIQUES SUR LA RACE ET LES

CONTRÔLES D’IDENTITÉ EFFECTUÉS DANS

LA RUE DÉMONTRENT LE RACISME

INSTITUTIONNEL BIEN RÉEL AUQUEL SONT

CONFRONTÉS NOS PEUPLES, MALGRÉ LE

DISCOURS PUBLIC ET LES CÉLÉBRATIONS

ENTOURANT LA RÉCONCILIATION. » [1]

- Le chef Bob Chamberlin
Vice-président de l’Union of

British Columbia Indian Chiefs

« NOUS RECONNAISSONS AUSSI QUE CET

ENJEU COMPREND UNE COMPOSANTE

ÉMOTIONNELLE IMPORTANTE ET QUE PEU

IMPORTE LES DONNÉES [OU] LES ANALYSES

QUE LE SERVICE DE POLICE PRÉSENTERA,

FAIRE L’OBJET D’UN CONTRÔLE POLICIER EST

UNE EXPÉRIENCE ÉMOTIONNELLE. »[2]

- Adam Palmer
Chef de la police de Vancouver

Enfin, en janvier 2020, la police de Vancouver a
adopté une nouvelle politique sur les contrôles
de routine afin de se conformer aux nouvelles
normes provinciales. Les agents n’ont plus le
droit de procéder à des contrôles aléatoires ou
de contrôler une personne en se fondant
uniquement sur la base d’un facteur
identitaire. Ils doivent avoir une « raison
valable » d’exiger ou de demander des
renseignements identificatoires. Un agent doit
aussi prendre des mesures pour s’assurer
qu’une personne faisant l’objet d’un contrôle
de routine connaît ses droits, il doit avoir un
motif spécifique lié à la sécurité publique pour
lui demander de s’identifier et il doit l’informer
de ce motif. [3]
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https://www.cbc.ca/news/canada/british-columbia/vancouver-police-accepts-recommendations-on-street-checks-after-racial-discrimination-complaint-1.4838566
https://bc.ctvnews.ca/blacks-indigenous-over-represented-in-vancouver-police-stops-10-years-of-data-1.3973823
https://www.vancourier.com/news/vpd-conducting-own-probe-into-complaint-that-minorities-overrepresented-in-street-checks-1.23370707
https://www.vancourier.com/news/vpd-conducting-own-probe-into-complaint-that-minorities-overrepresented-in-street-checks-1.23370707
https://bc.ctvnews.ca/blacks-indigenous-over-represented-in-vancouver-police-stops-10-years-of-data-1.3973823
https://www.cbc.ca/news/canada/british-columbia/vancouver-police-accepts-recommendations-on-street-checks-after-racial-discrimination-complaint-1.4838566
https://www.cbc.ca/news/vancouver-police-street-checks-policy-1.5435520
https://bc.ctvnews.ca/blacks-indigenous-over-represented-in-vancouver-police-stops-10-years-of-data-1.3973823
https://www.cbc.ca/news/canada/british-columbia/vancouver-police-accepts-recommendations-on-street-checks-after-racial-discrimination-complaint-1.4838566
https://www.cbc.ca/news/vancouver-police-street-checks-policy-1.5435520
https://www.vancourier.com/news/vpd-conducting-own-probe-into-complaint-that-minorities-overrepresented-in-street-checks-1.23370707


Les femmes inuites dans le Nord canadien sont soumises à un « système de
maintien de l’ordre racialisé ».
 
En janvier 2020, Pauktuutit Inuit Women of Canada et Elizabeth Comack de
l’Université du Manitoba ont coécrit Towards Peace Harmony & Wellbeing :
Policing in Indigenous Communities (en anglais seulement), un rapport qui
examine comment la police réagit à la violence contre les femmes sur le territoire
inuit traditionnel du Canada appelé l’Inuit Nunangat. Les auteures affirment que
souvent, les policiers qui interviennent dans les cas de violence familiale
dans ces régions ne croient pas les femmes signalant les agressions. Selon le
rapport, les femmes qui dénoncent les auteurs de mauvais traitements sont
souvent arrachées à leur foyer au lieu de leurs abuseurs. Les auteures du
rapport y présentent 15 recommandations.

AU NUNAVUT, LES FEMMES SONT 12
FOIS PLUS SUSCEPTIBLES D'ÊTRE
AGRESSÉES SEXUELLEMENT QUE
DANS LES AUTRES PROVINCES ET
TERRITOIRES. [1]

« LES MESURES DE MAINTIEN DE

L’ORDRE RACIALISÉES PERSISTENT

DANS LES INTERACTIONS ENTRE LES

FEMMES INUITES ET LE SYSTÈME

JUDICIAIRE, ET CELA VA BIEN AU-

DELÀ DE QUELQUES AGENTS

INDIVIDUELS QUI AURAIENT DES

STÉRÉOTYPES AU SUJET DES

INUITS. »
- Rebecca Kudloo

Présidente de Pauktuutit Inuit
Women of Canada [2]

P A Y S A G E
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LES FEMMES DU NUNAVUT SONT
VICTIMES DE CRIMES VIOLENTS À UN
TAUX PLUS DE 13 FOIS PLUS  ÉLEVÉ
QUE LES FEMMES AU CANADA DANS
SON ENSEMBLE. [1]

https://www.nationalobserver.com/2020/01/17/news/inuit-women-canadas-north-face-racialized-policing
https://www.nationalobserver.com/2020/01/17/news/inuit-women-canadas-north-face-racialized-policing
https://cca-reports.ca/wp-content/uploads/2019/04/FullReport-Toward-Peace-Harmony-and-WellBeing.pdf
https://www.nationalobserver.com/2020/01/17/news/inuit-women-canadas-north-face-racialized-policing
https://www.nationalobserver.com/2020/01/17/news/inuit-women-canadas-north-face-racialized-policing


À la fin de 2019, divers reportages dans les médias ont fait état d’incidents de
profilage ciblant des Autochtones dans des commerces de Winnipeg, où des
agents de police de la Ville avaient été embauchés et étaient payés pour offrir des
services de prévention des pertes. La police a écarté ces incidents, alléguant des
erreurs sur la personne. [1] [2] [3] Cependant, on a demandé à l’agence
indépendante chargée de surveiller les agissements de la police en Nouvelle-
Écosse de déclencher une enquête sur un cas présumé de profilage racial après
qu’une femme de 23 ans a été arrêtée par la police dans un magasin local en
janvier 2020. [4]
 
Selon la Commission des droits de la personne du Manitoba, les plaintes de
profilage racial sont monnaie courante à Winnipeg, surtout dans les commerces
de détail et parmi les forces de l’ordre.

P A Y S A G E

POUR 28 % DES GENS QUI ONT
VÉCU DE LA DISCRIMINATION
AU CANADA, CES INCIDENTS
SE SONT DÉROULÉS DANS UN
MAGASIN OU UN
RESTAURANT. [5]

28%

« LA COMMISSION REÇOIT RÉGULIÈREMENT DES

PLAINTES SUR CE TYPE DE DISCRIMINATION, ET

CE DEPUIS PLUSIEURS ANNÉES [...] CHAQUE FOIS

QUE VOUS POSEZ CE GENRE DE JUGEMENT EN

VOUS FONDANT SUR CE QUE VOUS CROYEZ

SAVOIR DE L’IDENTITÉ D’UNE PERSONNE PLUTÔT

QUE SUR LA PREUVE IDENTITAIRE QU’ELLE VOUS

A DONNÉE, VOUS VOUS EXPOSEZ À UN RISQUE,

QUE CE SOIT SOUS FORME D’UNE PLAINTE EN

MATIÈRE DE DROITS DE LA PERSONNE OU D’UN

AUTRE TYPE DE RECOURS JUDICIAIRE. »

- Karen Sharma
Directeur général de la Commission

des droits de la personne du
Manitoba [6]
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https://winnipeg.ctvnews.ca/indigenous-man-kicked-out-of-winnipeg-supermarket-wrongly-identified-as-shoplifter-1.4726464
https://www.ctvnews.ca/canada/indigenous-couple-say-they-were-racially-profiled-at-michaels-store-1.4740531
https://www.cbc.ca/news/indigenous/winnipeg-superstore-police-racial-profiling-1.5391157
https://www.thestar.com/halifax/2020/01/22/police-watchdog-to-investigate-case-of-alleged-racial-profiling-in-halifax.html
https://www.environicsinstitute.org/docs/default-source/project-documents/race-relations-2019-survey/race-relations-in-canada-2019-survey---final-report-english.pdf
https://www.cbc.ca/news/canada/manitoba/not-welcome-couple-craft-store-1.5404607
https://winnipeg.ctvnews.ca/indigenous-man-kicked-out-of-winnipeg-supermarket-wrongly-identified-as-shoplifter-1.4726464
https://www.ctvnews.ca/canada/indigenous-couple-say-they-were-racially-profiled-at-michaels-store-1.4740531
https://www.cbc.ca/news/indigenous/winnipeg-superstore-police-racial-profiling-1.5391157
https://www.thestar.com/halifax/2020/01/22/police-watchdog-to-investigate-case-of-alleged-racial-profiling-in-halifax.html
https://www.environicsinstitute.org/docs/default-source/project-documents/race-relations-2019-survey/race-relations-in-canada-2019-survey---final-report-english.pdf
https://www.cbc.ca/news/canada/manitoba/not-welcome-couple-craft-store-1.5404607


 
En septembre 2019, l’Association des
chefs de police de l’Ontario s’est
engagée à respecter les principes établis
dans la nouvelle politique de la
Commission ontarienne des droits de la
personne sur l’élimination du profilage
racial dans le domaine du maintien de
l’ordre. Cette politique est la première en
son genre au Canada, et plus de
20 groupes communautaires et de
défense des droits l’ont appuyée. [3]

DE 2013 À 2017, LES NOIRS
ÉTAIENT PRÈS DE 20 FOIS PLUS
SUSCEPTIBLES QUE LES BLANCS
À MOURIR DES SUITES DE COUPS
DE FEU TIRÉS PAR LA POLICE DE
TORONTO. [2]

20X
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Sources: [1] The Star [2] Commission ontarienne des droits de la personne [3]
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En 2017, la Commission ontarienne des droits de la personne a lancé une enquête
d’intérêt public sur le profilage racial et la discrimination au sein du Service de
police de Toronto. La Commission espérait ainsi collecter des données quantitatives
au sujet de ce problème de longue date au lieu des preuves anecdotiques dont elle
disposait (témoignages individuels trop facilement écartés comme étant des cas
isolés). Selon la chef de la Commission Renu Mandhane, ces données permettraient
à l’organisation de « déterminer avec précision les lieux où des disparités
raciales existent » à l’échelle systémique. [1]

http://www.ohrc.on.ca/en/news_centre/ohrc%E2%80%99s-new-policy-will-support-law-enforcement-eliminate-racial-profiling
http://www.ohrc.on.ca/en/news_centre/ohrc%E2%80%99s-new-policy-will-support-law-enforcement-eliminate-racial-profiling
https://www.thestar.com/news/crime/2017/11/30/human-rights-commission-launching-inquiry-into-racial-profiling-by-toronto-police.html
http://www.ohrc.on.ca/en/news_centre/ohrc%E2%80%99s-new-policy-will-support-law-enforcement-eliminate-racial-profiling
http://www.ohrc.on.ca/en/news_centre/ohrc%E2%80%99s-new-policy-will-support-law-enforcement-eliminate-racial-profiling
http://www.ohrc.on.ca/en/news_centre/ohrc%E2%80%99s-new-policy-will-support-law-enforcement-eliminate-racial-profiling
https://www.thestar.com/news/crime/2017/11/30/human-rights-commission-launching-inquiry-into-racial-profiling-by-toronto-police.html
http://www.ohrc.on.ca/en/news_centre/ohrc%E2%80%99s-new-policy-will-support-law-enforcement-eliminate-racial-profiling


À la suite d’un règlement en matière de droits de la personne avec la police
d’Ottawa, celle-ci a été tenue de recueillir des données sur la race présumée des
conducteurs arrêtés par des agents entre 2013 et 2015. Le corps de police a
toutefois opté pour la poursuite du projet jusqu’en 2016. [1] Les données sur la
race recueillies de façon continue lors de tous les contrôles routiers ont montré
qu’un nombre disproportionné de conducteurs moyen-orientaux et noirs
continuaient d’être ciblés par les policiers effectuant des contrôles routiers. On
notait toutefois une réduction modeste de ces taux démesurés.

« IL EST INAPPROPRIÉ DE LAISSER ENTENDRE QUE LA RACE A EU UN

RÔLE À JOUER DANS CET INCIDENT. LES AGENTS ONT ÉTÉ DÉPÊCHÉS

SUR LES LIEUX. ILS DEVAIENT S’Y RENDRE. LA RACE, DANS CE CAS-CI,

EST UN FAIT, À L’INSTAR DE L’ÂGE, DU SEXE OU DE LA TAILLE. ELLE N’A

RIEN À VOIR AVEC LES DÉCISIONS QUE NOUS AVONS PRISES. NOUS

PRENONS DES DÉCISIONS EN NOUS FONDANT SUR NOTRE FORMATION

ET CELLE-CI N’A RIEN À VOIR AVEC LA RACE….

 

IL EST MALHEUREUX DE VOIR QUE CE DÉBAT TRÈS COMPLEXE A FAIT

SON ARRIVÉE AU CANADA. C’EST UN SUJET QUI ME PRÉOCCUPE

BEAUCOUP. J’Y SUIS ÉVIDEMMENT SENSIBLE. JE SAIS QUE CES CHOSES-

LÀ SE PASSENT, MAIS IL S’AGIT DE DEUX CONVERSATIONS DISTINCTES,

ET LA QUESTION NE S’APPLIQUE PAS ICI. » [2]

En 2016, Abdirahman Abdi, un homme somalo-canadien décrit par sa famille
comme ayant des problèmes de santé mentale, a été arrêté pour une agression
présumée à Ottawa, mais est malheureusement décédé durant l’affrontement avec
la police.  Interrogé au sujet du rôle du profilage racial sur cet incident, le
président de l’Association des policiers d’Ottawa Matt Skof a affirmé ce qui suit :

P A Y S A G E

Sources: [1] Commission ontarienne des droits de la personne  [2] CBC [3]
Ottawa Sun [4] The Star [5] Ontario SIU 
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- Matt Skof
Président de l’Association

des policiers d’Ottawa

L’affaire a fait beaucoup de bruit, et des organisations communautaires comme
l’Association canadienne des mères d’origine somalienne, le Conseil canadien des
femmes musulmanes et la section torontoise de Black Lives Matter ont demandé
une enquête. [3][4]
 
En 2017, l’Unité des enquêtes spéciales de l’Ontario a déposé des accusations
d’homicide involontaire, de voies de fait graves et d’agression armée contre l’un
des policiers impliqués dans l’arrestation d’Abdi. [5]

https://www.cbc.ca/news/canada/ottawa/matt-skof-abdirahman-abdi-amran-ali-1.3695349
http://www.ohrc.on.ca/en/news_centre/ohrc%E2%80%99s-new-policy-will-support-law-enforcement-eliminate-racial-profiling
https://www.cbc.ca/news/canada/ottawa/matt-skof-abdirahman-abdi-amran-ali-1.3695349
https://ottawasun.com/2016/07/30/abdi-death-somali-moms-want-cops-taken-off-duty-pending-siu-probe/wcm/1664153d-a6bf-4392-b11e-cebb6d3f1c87
https://www.thestar.com/news/gta/2016/08/24/black-lives-matter-protesters-picket-siu-headquarters.html
https://www.siu.on.ca/en/news_template.php?nrid=2979
https://ottawasun.com/2016/07/30/abdi-death-somali-moms-want-cops-taken-off-duty-pending-siu-probe/wcm/1664153d-a6bf-4392-b11e-cebb6d3f1c87
https://www.thestar.com/news/gta/2016/08/24/black-lives-matter-protesters-picket-siu-headquarters.html
https://www.siu.on.ca/en/news_template.php?nrid=2979


En 2018, la Ville de Montréal a commandé une étude sur les interpellations
policières (ou les « contrôles de routine » qui ne s’étaient pas soldés par une
accusation ou une contravention) par le SPVM entre 2014 et 2017. Parallèlement, la
police de Montréal a dévoilé une nouvelle stratégie pour éliminer le profilage
racial et social alors même qu’un recours collectif contre la police était annoncé
et que de nouvelles allégations de profilage faisaient surface. [1]
 
Le plan sur le profilage dévoilé à l’hôtel de ville propose une série de mesures,
notamment mettre à jour la formation, raviver la confiance du public et assurer la
transparence. Le plan prévoyait aussi l’embauche de trois chercheurs
indépendants pour collecter et analyser les données sur le profilage. [1]

En octobre 2019, le rapport de recherche indépendant révélait que le nombre
d’incidents criminels était resté relativement stable sur une période de quatre ans
(2014-2017) alors que le nombre total d’interpellations et de contrôles policiers
d’identité avait beaucoup augmenté. [2]

 « ON N’A PAS DE POLICIERS

RACISTES.ON A DES POLICIERS, QUI

SONT DES CITOYENS, QUI

NÉCESSAIREMENT ONT DES PRÉJUGÉS

[...] COMME TOUS LES CITOYENS

PEUVENT EN AVOIR. C’EST CET ASPECT

QU’IL FAUT COMPRENDRE, ET C’EST UN

ENJEU COMPLEXE [...]. EN TANT QUE

CHEF DE POLICE, CE QUE JE VEUX,

C’EST UNE VILLE SÉCURITAIRE, ALORS

ON DOIT TROUVER L’ÉQUILIBRE ENTRE

RESPECTER LES DROITS DES GENS ET

PERMETTRE AUX POLICIERS DE FAIRE

LEUR TRAVAIL. » [2]

Au cours d’une période de quatre
ans, les résultats d’une étude
montrent que les Noirs et les
Autochtones à Montréal étaient 4 fois
plus susceptibles d'être soumis à des
contrôles de sécurité par la police
que les Blancs. [3]
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Les résultats du rapport montrent
que sur la période de quatre ans à
l’étude, les personnes arabes étaient
2 fois plus susceptibles de faire
l’objet d’un contrôle policier que les
Blancs. [3]
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Les personnes autochtones semblent
aussi être de plus en plus ciblées : si
elles étaient 2 fois plus susceptibles
que les Blancs de se faire interpeller
en 2014, le rapport montre qu’elles
étaient 6 fois plus susceptibles de
l’être en 2017. [3]
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Il a été déterminé qu’une femme
autochtone était 11 fois plus
susceptible de faire l’objet d’un
contrôle policier qu’une femme
blanche. [3]
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- Sylvain Caron
Chef du Service de police de

Montréal
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En 2017, la Commission des droits de la personne de la Nouvelle-Écosse a annoncé
qu’elle collaborerait avec la communauté et la police pour étudier la question des
contrôles policiers d’identité. Son travail a soulevé de graves préoccupations concernant
la discrimination systémique continue à l’égard des personnes d’ascendance africaine, y
compris le profilage racial dans les contrôles policiers d’identité. Le professeur Wortley
de l’Université de Toronto a examiné toutes les données disponibles (y compris 12 ans de
données de la police régionale de Halifax et de la GRC), consulté les intervenants et
fourni un rapport contenant des recommandations en mars 2019. En avril 2019, on a
interrompu les contrôles d’identité, qui ont finalement été interdits par le
gouvernement de la Nouvelle-Écosse en octobre de la même année, après qu’un juge à la
retraite a émis un avis officiel selon lequel la pratique est illégale. [1]
 

LES NOIRS SONT 6 FOIS PLUS
NOMBREUX À SE FAIRE ARRÊTER PAR LA
POLICE POUR UN CONTRÔLE D’IDENTITÉ
QUE LES BLANCS; LES HOMMES NOIRS
FORMENT LE GROUPE LE PLUS
SUSCEPTIBLE DE FAIRE L’OBJET DE
CONTRÔLES D’IDENTITÉ, SUIVI DES
HOMMES ARABES. [1]

« LA RECHERCHE DÉMONTRE

CLAIREMENT QUE LES PRATIQUES DE

CONTRÔLES POLICIERS D’IDENTITÉ ONT

EU DES RÉPERCUSSIONS NÉGATIVES

DISPROPORTIONNÉES SUR LA

COMMUNAUTÉ AFRO-NÉO-ÉCOSSAISE.

LES CONTRÔLES POLICIERS ONT

CONTRIBUÉ À LA CRIMINALISATION DE

JEUNES NOIRS, ÉRODÉ LA CONFIANCE

DANS LES FORCES DE L’ORDRE ET MINÉ

LA LÉGITIMITÉ PERÇUE DU SYSTÈME DE

JUSTICE PÉNALE DANS SON ENSEMBLE. »

[1]

En février 2020, deux agents de police se sont vu
affecter des tâches administratives à Bedford, à Halifax
dans la foulée d’allégations de brutalité policière et de
profilage racial d’un adolescent noir. Une vidéo de
l’incident avait été publiée sur les médias sociaux par la
mère de la victime. Le président de la Halifax Regional
Police Association a indiqué que le moral au sein du
service de police n’avait jamais été aussi bas qu’après cet
incident; il était d’avis que le chef de la police accordait
plus d’importance aux médias sociaux qu’à une enquête
sur les faits. Il croyait qu’une telle réponse empêcherait
les policiers de travailler de façon proactive. [2]

« OUI, JE CROIS QUE LA RACE ÉTAIT UN

FACTEUR DANS CETTE AFFAIRE, MAIS

VOUS SAVEZ, NOUS N’AIMONS PAS

UTILISER CET ARGUMENT. LA RACE N’A

PEUT-ÊTRE PAS JOUÉ UN RÔLE, MAIS À

CAUSE DU RACISME QUE NOUS AVONS

VÉCU EN TANT QUE FAMILLE À

BEDFORD, NOUS DEVONS SUPPOSER

QU’ELLE Y ÉTAIT POUR QUELQUE

CHOSE. » [3]
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- Scot Wortley
Professeur à l’Université de

Toronto

- Troylena Dixon
Mère de l’adolescent de Bedford
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ENVIRON LE TIERS DES HOMMES NOIRS
À HALIFAX ONT FAIT L’OBJET D’UNE
ACCUSATION AU CRIMINEL ENTRE 2006
ET 2007, CONTRE 6,8 % DES HOMMES
BLANCS. [1]
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https://humanrights.novascotia.ca/sites/default/files/editor-uploads/halifax_street_checks_report_march_2019_0.pdf
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L’INDICE DE DISPARITÉ RELATIVE À LA PROBABILITÉ QUE
DES FEMMES AUTOCHTONES FASSENT L’OBJET DE

CONTRÔLES POLICIERS.
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DANS NOTRE
SOCIÉTÉ, LES
FEMMES
AUTOCHTONES
SONT UN GROUPE
PARTICULIÈREMENT
CIBLÉ PAR LES
INTERPELLATIONS
POLICIÈRES

ELLES SONT 11 FOIS PLUS NOMBREUSES
QUE LES FEMMES BLANCHES À SE FAIRE
ARRÊTER ET DEMANDER LEUR IDENTITÉ.

2X
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2014

2017

EN 2014, ELLES ÉTAIENT 2 FOIS
PLUS NOMBREUSES À SE
FAIRE CONTRÔLER QUE LES
FEMMES BLANCHES. [1]

EN 2017, ELLES ÉTAIENT PRÈS
DE SIX FOIS PLUS NOMBREUSES
À SE FAIRE ARRÊTER ET
CONTRÔLER. [1]

Après avoir discuté avec la police communautaire et les femmes
autochtones à Val-d’Or, au Québec, il est légitime de parler des thèmes
de la méfiance de la communauté et de l’appréhension des gens face aux
forces de l’ordre. Nos conversations avec Julie Bouvier (Équipe mixte en
itinérance – policiers et intervenants communautaires [EMIPIC], Sûreté
du Québec) ont mis en évidence le fait qu’en raison de traumatismes
passés, les gens perçoivent des préjugés chez la police et dans les
attitudes de cette dernière. Mme Bouvier a souligné que la police
communautaire s’efforce de comprendre les membres de la
communauté, d’entendre leurs préoccupations et d’apprendre à les
connaître personnellement, ce qui devrait permettre une meilleure
compréhension mutuelle. [3]

LORS D’UN SONDAGE, PLUS DE LA MOITIÉ DES
RÉPONDANTS RACIALISÉS ET AUTOCHTONES
ONT AFFIRMÉ AVOIR ÉTÉ VICTIMES DE
PROFILAGE RACIAL,CONTRE 11 % DES
RÉPONDANTS BLANCS. PRÈS DES 3/4 DES
RÉPONDANTS NOIRS AU SONDAGE ONT AFFIRMÉ
AVOIR DÉJÀ VÉCU DU PROFILAGE RACIAL. [2]

75%
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En septembre 2019, une équipe de chercheurs et de documentaristes du projet
SOMEONE a été invitée à visiter les membres du PPCMA (Poste de police
communautaire mixte autochtone) à Val-d’Or, au Québec. Notre équipe a
rencontré des intervenants locaux à Val-d’Or, y compris des spécialistes en
services sociaux, en santé mentale et en maintien de l’ordre communautaire ainsi
que des leaders de la communauté autochtone pour mieux comprendre comment
les efforts pour réduire le profilage racial et social peuvent être fondés, en
pratique, sur des stratégies qui favorisent la résilience, la collaboration,
l’empathie et la mise en perspective. 
 
Les membres du PPCMA possèdent une expérience pratique en création de
communautés inclusives et en réconciliation entre personnes autochtones et non
autochtones. Le PPCMA à Val-d’Or est véritablement un brillant exemple de ce
que les services de police peuvent faire pour devenir des organisations
exemplaires axées sur la communauté en déployant des efforts pour combattre le
racisme et la discrimination.
 
Nos conversations avec les membres du PPCMA et des intervenants de la
communauté autochtone ont fait ressortir trois stratégies distinctes qui
favorisent la prévention primaire de la discrimination dans le contexte de Val-
d’Or. Tout d’abord, une approche incluant plusieurs intervenants des domaines de
la sécurité publique, des services sociaux, de la santé et de l’éducation doit aider
à contextualiser toute stratégie de prévention afin de garantir sa pertinence pour
la communauté locale. Deuxièmement, les services de police communautaires
doivent s’inspirer de philosophies humanistes qui mettent l’accent sur la santé, le
bien-être et la sécurité des membres les plus marginalisés de la communauté
plutôt qu’uniquement sur la réduction des activités criminelles. Troisièmement, il
est urgent de veiller à garantir que les voix des communautés marginalisées
continuent d’être représentées et amplifiées grâce à des espaces où elles peuvent
raconter leurs expériences personnelles de résilience.
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